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Der Regen wäscht die Wege rein
(unser Dorf)

Text von Johanna Kraeger, Quelle: www.deutschelied.com
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Das Oberaargauerlied
Text: Ernst Balzli, Musik: Willy Burkhardt, Quelle: René Schär
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Le ciel serein
Musik: G. Rossini, Libretto: Jouy & Bis, Quelle: www.freescores.com
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Living in a Village
The Jazz Butcher Conspiracy, Quelle: online Songtext

The lawnmower across the street is driving me insane
The weekend’s here, you curse, it’s fucking Saturday again.
You watch the play-clothes people drag their doggies down the lane
When you’re living in a village
Crooks and con men line the road with houses that they built
The dung’s so deep out in the streets you have to walk on stilts
There’s nothing after sundown, better drink until you tilt
When you’re living in a village

And this is what it sounds like every night...

New York, Paris, Stockholm, Barcelona and Berlin
I don’t care just where you dare to tell me you have been
When you’re living in a village

The country is nice for pussycats, for donkeys, cows and sheep
As far as I’m concerned now they can have it all to keep
There isn’t even traffic noise to help me get to sleep
When you’re living in a village

And you’re choking on the bon-fire smoke and sneezing in the hay
The water isn’t fit to drink for all the rates you pay
You’d rush right to the city but the bus don’t come this way
When you’re living in a village

Villify this place and people say you’ve got no roots
But all I want for Christmas is a pair of walking boots
To get out of this village
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S’Heimetdörfli
A. Keller, W. Becker, Quelle: René Schär
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Unsichtbare Chöre (Ausschnitt)

Karl-Heinz Stockhausen, Quelle: Unsichtbare Chöre, Stockhausen Verlag, Kürten, 1979
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Je suis une ville
Dominique A, Quelle: online Songtexte

Je suis une ville dont beaucoup sont partis
Enfin pas tous encore mais ça se rétrécit
Il reste celui-là qui ne se voit pas ailleurs
Celui-là qui s’y voit mais à qui ça fait peur
Et celle-là qui ne sait plus, qui est trop abrutie
Qui ne sait pas où elle est ou qui se croit partie

Je suis une ville où l’on ne voit même plus
Qu’un tel n’est pas au mieux, lui qu’on a toujours vu
Avec les joues bien bleues, avec les yeux rougis
Ou avec le teint gris, mais bon, avec l’air d’être en vie
Un jour il est foutu et peu comprennent alors
Que la mort a frappé quelqu’un de déjà mort

Je suis une ville de chantiers ajournés
De fêtes nationales, de peu de volonté
De fraises qui prolifèrent le nez bien dans le verre
De retrouvailles pénibles car sur un pied de guerre
De visites écourtées ou dont on désespère
Je suis une ville couchée la bouche de travers

Parce qu’il y fait trop froid, parce que c’est trop petit
Beaucoup vont s’en aller car beaucoup sont partis
Il en revient parfois qui n’ont pas tous compris
Ce qui les ramène là et les attend ici
Ils ne demandent qu’à dire combien ils sont heureux
D’être là à nouveau, qu’on les y aide un peu

Qu’ils ne comptent pas sur moi pour les en remercier
On ne remercie pas ceux qui vous ont quittés
Qui reviennent par dépit et ne le savent même pas
Ils ne savent rien de rien et pourtant ils sont là
Et je suis encore fière et plutôt dépérir
Que de tout pardonner, que de les accueillir

Je suis une ville dont beaucoup sont partis
Enfin pas tous encore mais ça se rétrécit
Et je suis bien marquée, d’ailleurs je ne vis plus
Que sur ce capital, mes rides bien en vue
Mais mes poches sont vides et ma tête est ailleurs
Je suis une ville foutue qui ne sait plus lire l’heure
Qui a oublié l’heure
Qui ne sait plus lire l’heure
Qui a oublié l’heure
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Abschied von der Heimat
Wenzel Müller, Quelle: www.free-scores.com

 

Robert Fuchs (1847-1927)Einfach
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Ein Meidlein zu dem Brunnen ging
Ludo Senfl, Quelle: www.imslp.org
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Heiwäg 
Kurt Leutert, Quelle: Robert-Fellmann-Liederverlag, Steinhuserberg
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Es war in einem fremden Dorf
Melodie: Klaus Apelt, Text: Karl Urban, Quelle: www.deutsches.lied.com
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Village Idiot
Van Morrison, Quelle: online Songtext

Did you see the lad, on the corner 
He was standing drinking wine 
Wears his overcoat in the summer 
And short sleeves in the winter time 

Takes his holidays, down at the bookies 
Well he knows how to pick a horse 
Village tramping round the countryside 
He wears a smile, but he doesn’t say much 

Village idiot, he’s complicated 
Village idiot, simple mind 
Village idiot, he does know something 
But he’s just not saying 

Don’t you know he’s onto something 
You can see it, you can see it in his eyes 
Sometimes he looks so happy 
As he goes strolling by 

Oh village idiot, he’s complicated 
Village idiot, he’s got a simple mind 
Village idiot, must know something 
But he’s just not saying 

Well you all know he’s onto something 
You can see it in his eyes 
Sometimes he looks so happy 
When he goes walking by 
Sometimes he looks so happy 
When he goes walking by 
Sometimes he looks so happy 
When he goes walking by
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Sleeping Village
Black Sabbath, Quelle: online Songtext

Red sun rising in the sky
Sleeping village, cockerels cry
Soft breeze blowing in the trees
Peace of mind, feel at ease.
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Der Dorftrottel
Ludwig Hirsch, Quelle: www.lyrics.de

Die Hebamm is schon da, heut nacht wirds so weit sein,
Die Bäuerin is ruhig, es geht ihr gut,
Der Bauer steht im Weg, sie lächeln ihn aus der Stuben,
Er brummt und zeigt nicht, daß er sich freut auf den Buben,
und weich fällt der Schnee, Herrgott, dank dir schön.

Der Pfarrer schaut noch vorbei, leise tritt er ein,
Er bringt a Bonbonniere für die junge Frau,
Man wirds ihr dann nachher geben, “Vergeltsgott für den Schnaps”,
Der Pfarrer geht und flüstert zur Stuben hin an Segen.
Am Himmel wirds langsam rot, Herrgott, das Kind is tot.

Wenn die Hexen tanzen im Wald,
wenn der Freitag am dreizehnten fallt,
wenn ein Kind stirbt und vorher der Nachtvogel schreit,
dann is soweit, dann is soweit.

Der Pfarrer geht durchs Dorf, er kennt sich nicht recht aus,
A eigenartige Stimmung liegt in der Luft.
Die Männer sind ernst und schweigsam, ängstlich sind die Frauen,
Sie sperren die Kinder ins Haus, die dürfen kein’Schneemann bauen.
Plötzlich wirds dem Pfarrer klar, Herrgott, irgendwer is in Gefahr.

Später dann bei der Hebamm, da hocken ein paar beinand,
Geheimnisvoll murmelnd, den Rosenkranz fest in der Hand.
Der Pfarrer steht plötzlich am Bahnhof, ein Koffer steht neben ihm,
Er fährt auf drei Tag in die Stadt, zu sein’Bruder nach Wien.
Am Himmel dämmerts schon, Herrgott, der Pfarrer fährt einfach davon.

Wenn die Hexen tanzen im Wald...

Am nächsten Tag in der Früh, da treffen sie sich beim Wirt,
Mit Dreschflegeln, Sensen und Sicheln und leuchtenden Augen.
Sie singen Halleluja und wandern zu dem Haus,
Wo der Dorftrottel grad blöd grinsend sei’Suppen sauft.
Die Hebamm schwingts Kruzifix, Herrgott, der Dorftrottel weiß noch nix.

Sie haben das Haus erreicht, die ersten Steine fliegen,
Der Dorftrottel schreit nach dem Pfarrer, aber der is ja nicht da.
Sie zahn ihn auf die Wiesen, er weint wie ein kleines Kind,
Sie haun ihn solang, bis ihm’s Hirn aus der Nasen rinnt.
Nachher falln’s auf die Knie und tun beten,
dem Bauern sein Kind kann endlich den Himmel betreten.
Und weich fällt der Schnee, Herrgott, dank dir schön.
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Dorfgespräch
Michel Huser, Quelle: Robert-Fellmann-Liederverlag, Steinhuserberg
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Mon Paris (Ah! Qu’il était beau mon village) 

Alibert, Quelle: online Songtext

Sur le parvis de Notre-Dame 
Un vieillard disait, tout attendri: 
Paris, vous l’appelez Paname, 
Mais de mon temps, Paris c’était Paris! 
Traverser l’eau c’était un long voyage 
Nous n’avions pas de métro ni d’autocars 
Paris semblait un grand village 
Qu’on était bien sur les boulevards. 

Ah! Qu’il était beau mon village, 
Mon Paris, notre Paris 
On n’y parlait qu’un seul langage, 
Ça suffisait pour être compris! 
Les amoureux n’allaient pas 
Se cacher dans les cinémas, 
Ayant certes beaucoup mieux que ça: 
Y se bécotaient sur un banc 
Et les moineaux gentiment 
Sur les branches en faisaient autant! 
Ah! Qu’il était beau mon village, 
Mon Paris, notre Paris! 

Les femmes portaient des dentelles 
Et surtout d’adorables froufrous, 
Et quand on marchait derrière elles 
Fallait deviner ce qu’il y avait par dessous! 
Elles ne montraient que le bout 
de leurs bottines 
Mais aussitôt qu’y se mettait à pleuvoir 
Elles se retroussaient les coquines... 
Pour la pluie, non... pour se faire voir! 

Ah! Qu’il était beau mon village, 
Mon Paris, notre Paris 
On n’y parlait qu’un seul langage, 
Ça suffisait pour être compris! 
On y dansait la polka, 
La valse et la mazurka. 
C’était peut-être un peu bêta! 
Mais la danseuse et le danseur 
Y mettaient tant de candeur, 
Que c’était peut-être le vrai bonheur... 
Ah! Qu’il était beau mon village, 
Mon Paris, notre Paris! 

Quand pour se donner du bien-être 
On voulait respirer de l’air pur, 
On se mettait à sa fenêtre: 
C’était moins cher que la Côte d’Azur. 
Et l’on faisait grimper des capucines 
On aspergeait le soir tous les balcons. 
Et l’on disait à sa voisine: 
Faites-moi voir vos rhododendrons! 

Ah! Qu’il était beau mon village, 
Mon Paris, notre Paris 
On n’y parlait qu’un seul langage, 
Ça suffisait pour être compris! 
On ne faisait pas du cent-vingt, 
On cultivait son jardin 
Ou la femme de son voisin... 
On avait le coeur content 
Et quand revenait le printemps 
Tout le monde avait vingt ans! 
Ah! Qu’il était beau mon village, 
Mon Paris, notre Paris!
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Mein Dorf
Rudi Carell, Quelle: www.lyrics.de

Das Foto ist schon arg geknickt,
so dass man kaum was drauf erblickt,
den Bauern auf dem Weg zum Feld.
Der Marktplatz und das dicke Pferd,
das Bild des Künstlers ist nicht wert,
doch hier kam ich zur Welt
Das Dorf, ich weiß noch, wie es war,
die wilde Bauernkinderschar
mit dicken warmen Pudelmützen.
Der Marktplatz mit dem Beet davor,
der alte Brunnen ohne Chlor,
die herrlich tiefen Pfützen.

Und nun auf meiner Lieblingswiese
entstand ein Hochhaus über Nacht.
Mein Dorf, was ist aus dir geworden,
was hat man nur mit dir gemacht?

Wie wohnten wir doch damals schlicht
in simplen Häuschen, dicht an dicht,
mit Gartenzaun aus morschem Holz.
Jetzt ist das Dorf modernisiert,
man hat es, wie es heißt, saniert
und darauf sind die Leute stolz.
Denn dank der neuen Wohnkultur
sind sie der Zukunft auf der Spur
und wohnen in Betonkasernen.
Die Enge war zwar erst ein Schock,
jedoch vom Klo im siebten Stock
da schweift der Blick in weite Fernen.

Und auch auf meiner Lieblingswiese 
entstand ein Hochhaus über Nacht.
Mein Dorf, was ist aus dir geworden,
was hat man nur mit dir gemacht?

Die Jugendlichen sind auf Zack,
sie haben städtischen Geschmack
und ein Kassettenradio.
Ich weiß, es ist ihr gutes Recht,
die neue Zeit ist gar nicht schlecht,
jedoch sie macht mich nicht sehr froh.
Ich wuchs mit ihren Eltern auf,
kein Auto störte unseren Lauf.
Wir spielten frei und ungezwungen.
Ist das denn schon so lange her?
Das Dorf von damals gibt’s nicht mehr.
Ein Bild nur und Erinnerungen.

Und auch auf meiner Lieblingswiese
entstand ein Hochhaus über Nacht.
Mein Dorf, was ist aus dir geworden,
was hat man nur mit dir gemacht?
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The Villagers
Iggy Pop, Quelle: online Songtext

The villagers are out tonight 
Uptight and bored 
They’re pushing you 
Underground 
On wintry days they stand and gaze 
Outlines in black and ignorant villagers 
Dark shadows house a sleepy malice 
In the backbrain 
Of every body you meet 
Man is the village animal 
United by the glue 
Of our loathsome qualities 
We are sneaking peeping toms 
In revolt against each other 
The villagers are most insane 
They live to die anonymous 
And muted to... villagers 
In revolt against the other 
But not against the rules 
So in the space age the village idiot rules 
On TV for all to see while some good men 
Walk the streets 
unh unh unh unh unh 
The villagersssssss arghhh 
You can’t get lost you can’t get lost 
In the village of space you can’t get lost
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Dorfrocker
Dorfrocker, Quelle: www.lyrics.de

Wir sind vom Land und rocken was das Zeug hält
Sind wir am Start, drehen wir die Boxen auf
Und kurven wir mit Vollgas durch die Gegend
Dann schauen uns die Mädels nach und wir sind gut drauf

Wir sind Dorfrocker – wilde Luft-Gitarren-Zocker
Dorfrocker – rocken ab was geht?
Dorfrocker – da haut’s die Mädels voll vom Hocker
Dorfrocker hau’n rein – bis dass die Tanzfläche bebt

Auch Bauer Karl hört gern mal AC/DC
Doch dreht er voll auf, dann schimpft ihn seine Frau
Der Bauer Karl denkt sich: “Des is’ mir Wurst –
Dann geh ich halt in meinen Stall und rock dort wie die Sau.”

Wir sind Dorfrocker – wilde Luft-Gitarren-Zocker
Dorfrocker – rocken ab was geht?
Dorfrocker – da haut’s die Mädels voll vom Hocker
Dorfrocker hau’n rein – bis dass die Tanzfläche bebt
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Вдоль деревни (Durch das Dorf) 
Text: M. Isakovsky, Musik: V. Zakharov, Quelle: www.sovmusic.ru, Irina Valkova
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Bauandorf
Querschläger, Quelle: online Songtext

was braucht ma auf an bauandorf
was braucht ma auf an dorf ?
was braucht ma auf an bauandorf
was braucht ma auf an dorf ?

an golfplatz 18 loch
da ziach ma s wagei nach
es is fast wia in hollywood
und mia glabn es is volle gutt

des braucht ma auf an bauandorf
des braucht ma auf an dorf

a chinarestaurant
da pampf ma ins voll a
mit siaß und saua rind und schwein
zan schluß gibs no an pflaumenwein

a coole discothek
da blas ma ins voll weg
und wann ma ins nid grad dahabn
drah ma n halt en straßngrabn

a sonnenstudio
da reast ma ins voll an
und nachand semma braun und schea
und brauchn nia mehr auße geah

a ortsbildkommission
de setzt se wia folgt zsamm
a rachfangkehra metzga und
a architekt mit blindn

a firma va weit he
mit arbatsplätz als schmäh
und is subvention kassiert
wecht des glumpat liquidiert

an bauan mit an viech
der kaft ban billa mich
warum er nid sei oagne trinkt?
ja weil se oft nach silo stinkt

a megageils event
sodaß ins jeda kennt
und is a glatt a vollverhau
hauptsach mir sen in TV

an videovaleih
mit rambo oas, zwoa, drei
so kriagt de jugend friah gnuag mit
was d toa muaßt wann s probleme gib

an giftla ganz an argn
zan mit n finga zoagn
oan wo ma woaß es is ganz gwiß
daß ma selba bessa is
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Zwöierlei
T. Allemann, Quelle: Robert-Fellmann-Liederverlag, Steinhuserberg
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L’entourage intime (Auschnitt)

Philippe Leroux, Quelle: L’entourage intime, Billaudot, Paris, 1985
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